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Questions :

Question n° 1 : Document n° 1 ( 3 points )
Quelle est la condition des noirs aux Etats-Unis avant la guerre civile ?

Quels droits sont apportés par les trois amendements aux noirs américains ?

Question n° 2 : Document n° 2 ( 3 points )
Quel est le but des mesures prises de 1890 à 1920 dans les Etats du sud des Etats-Unis ? Quels sont ces nouveaux critères ?

Question n° 3 : Document n° 3 ( 4 points )
Quel est l’objet de la manifestation dans le document n° 3 A ?

Quelles sont, d’après les documents n° 3A et 3B, les actions menées par les noirs américains ? Dans quel but ?

Question n° 4 : Documents n° 4 et 5 ( 2 points )
A partir des années 1970, comment évolue la représentation des noirs américains dans la vie politique américaine ? Justifiez votre réponse.

Synthèse ( 8 points ) : A partir des documents, des réponses aux questions et de vos connaissances, vous rédigerez une synthèse d’une vingtaine de lignes sur le sujet suivant :

« L’évolution de la place des noirs dans la démocratie américaine de 1850 à nos jours »

Document n° 1 : L’esclavage et la guerre de Sécession 
 


Pendant le premier quart du XIXe siècle, la Frontière se déplaça vers l’ouest, jusqu’au Mississippi et au-delà. En 1828, les électeurs américains portèrent pour la première fois à la présidence un « outsider » : Andrew Jackson, issu d’une famille pauvre du Tennessee et étranger aux traditions culturelles de la côte atlantique.


Si, en apparence, l’ère jacksonienne fut une période d’optimisme et d’énergie, la jeune nation restait prisonnière d’une contradiction. Les nobles termes de la Déclaration d’Indépendance, selon laquelle « tous les hommes sont créés égaux », étaient vides de sens pour 1,5 million d’esclaves. En 1820, les hommes politiques sudistes et nordistes examinèrent la question de la légalité de l’esclavage dans les territoires de l’Ouest. Le Congrès parvint à un compromis : l’esclavage serait autorisé dans le nouvel État du Missouri et sur le territoire de l’Arkansas mais interdit partout ailleurs à l’ouest et au nord du Missouri. L’issue de la guerre contre le Mexique (1846-1848) accrut les possessions territoriales des Américains et posa à nouveau la question de l’extension de l’esclavage. 


En 1850, un autre compromis permit d’admettre la Californie au sein de l’Union en qualité d’État libre et conféra aux citoyens de l’Utah et du Nouveau-Mexique le droit d’autoriser ou non l’esclavage à l’intérieur de leurs frontières ( ils refusèrent ). 


Mais les rancœurs persistaient. Après l’élection à la présidence en 1860 d’Abraham Lincoln, adversaire de l’esclavage, onze États quittèrent l’Union et se proclamèrent membres d’une nouvelle nation indépendante : les États confédérés d’Amérique, lesquels regroupaient la Caroline du Sud, le Mississippi, la Floride, l’Alabama, la Géorgie, la Louisiane, le Texas, la Virginie, l’Arkansas, le Tennessee et la Caroline du Nord. Ainsi éclata la guerre de Sécession. L’armée confédérée l’emporta au début des hostilités et certains de ses commandants, en particulier le général Robert E. Lee, furent de brillants stratèges. Mais l’Union disposait de forces supérieures en hommes et en ressources. ( … )

 
( En 1865 ), après une longue campagne où s’affrontèrent les armées commandées par Lee et Grant 
, les Confédérés capitulèrent. La guerre de Sécession fut l’épisode le plus traumatisant de l’histoire des États-Unis. Mais elle régla deux problèmes qui tourmentaient les Américains depuis 1776. Elle abolit l’esclavage 
 et confirma que le pays ne se composait pas d’États semi-indépendants mais formait une nation, une et indivisible.


Source : encyclopédie de l’agora http://agora.qc.ca
Portrait des États-Unis. 
Document n° 2 : Renforcement de la discrimination raciale

La période qui s’étend de 1890 à 1920 environ voit s’institutionnaliser les mesures discriminatoires à l’égard des Noirs, d’une part dans le domaine politique, d’autre part dans celui de la vie quotidienne.

Un certain nombre de subterfuges avaient été utilisés pour empêcher les Noirs de voter ou pour annuler leurs votes. Toutefois, il s’agissait là essentiellement de fraudes et non de mesures officielles et légales. Mais à partir de 1890 les Etats du Sud adoptèrent de nouvelles constitutions ou introduisirent dans les anciennes des clauses qui tournaient plus ou moins ouvertement les 14ème et 15ème amendements et privaient en fait les Noirs du droit de vote. Deux chiffres donnent une idée de la portée de ces mesures : en 1896, en Louisiane. plus de 130 000 Noirs étaient ins​crits sur les Listes électorales : en 1904 il n’en restait plus que 1 342.

Les modalités de ces mesures discriminatoires variaient d’un Etat à l’autre. L’une de celle-ci consis​tait à exiger de nombreux mois de résidence dans la circonscription électorale pour éliminer toute la partie migrante de la population noire. Cette condition était en général assortie du paiement d’une taxe locale. La somme elle-même était déjà un obstacle pour les plus pauvres mais en outre le paiement était exigé longtemps à l’avance. Le troisième moyen. peut-être le plus célèbre, était celui qui éliminait les illettrés, c’est-à-dire une majorité de Noirs.

J. Rouberol. J. Chardonrnet, Les Sudistes, A. Colin., 1971.
Document n° 3 : La conquête des droits civiques

A) Protestation contre la ségrégation scolaire à Saint Louis, Missouri.
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Note : Les enfants blancs et les enfants noirs ne fréquentaient pas les mêmes écoles.

Source : http://www.cr.nps.gov/nr/twhp/wwwlps/lessons/121brown/121visual3.htm
Sans date

B) Chronologie.

1954 : abolition du principe « séparés mais égaux » et interdiction de la ségrégation scolaire.

1955 : 1er décembre, Rosa Parks est arrêtée à Montgomery pour avoir refusé de céder sa place à un blanc dans l’autobus.

 5 décembre, Martin Luther King dirige le boycott des bus à Montgomery.

1957 : intervention fédérale pour l’intégration d’étudiants noirs à Little Rock.

1962 : intervention fédérale dans le Mississipi.

1963 : intervention fédérale en Alabama. Attentat dans une église noire de Birmingham, quatre morts. Marche sur Washington organisée par Martin Luther King où il prononce le plus célèbre de ses discours « Je fais un rêve ».

1964 : Abolition de la ségrégation raciale. Assassinat de trois militants des droits civiques dans le Mississipi.

1965 : Le Voting Rights Act garantit l’inscription des Noirs sur les listes électorales
Document n°4 : La question noire aujourd’hui

Trente après la déségrégation, la condition des Noirs aux Etats-Unis a profondément changé, bien qu’elle ne soit pas en tous points satisfaisante. Ils forment environ 12% de la population, soit 31 millions sur un total dépassant 270 millions. Ils ne sont plus écartés de la vie politique. Ils votent, si du moins ils font l’effort de se rendre aux urnes. Les élus noirs sont six fois plus nombreux aujourd’hui qu’en 1970 et dépassent les 7 200. Les maires noirs étaient alors 48 ; ils sont plus de 300. De grandes ville comme Atlanta, Birmingham, Chicago, Detroit, Los Angeles, La Nouvelle-Orléans, Philadelphie, Washington, New York, Seattle on eu ou ont encore un maire noir. La Virginie, elle-même a élu un gouverneur noir en 1989.
A. Kaspi, in les collections de L’Histoire, n° 7, 2000.

Document n° 5 : Portraits  

A) Colin Powell
Le secrétaire d’Etat Colin Powell, général aux origines modestes devenu diplomate, a dans le monde l’image d’un modéré et d’un pragmatique, même s’il a défendu la décision du président George W. Bush d’envahir l’Irak.

Premier noir à être arrivé aussi haut dans l’appareil d’Etat américain, Colin Powell, 67 ans, est l’une des personnalités politiques les plus populaires aux Etats-Unis, chez les républicains comme parmi les démocrates.

Source : www.nouvelobs.com | 15.11.04 |

B) Condoleezza  Rice

Petite-fille d'un planteur de coton noir de l’Alabama, Condoleezza Rice, (…), a un brillant parcours universitaire. Elle étudie les sciences politiques pendant quatre ans et obtient un doctorat à la faculté des Hautes études internationales de Denver. A vingt-sept ans, elle devient professeur de sciences politiques à Stanford. En 1993, elle est nommée proviseur de cette prestigieuse université californienne. Elle gère un budget qui s’élève à 1,5 millions d’euros par an. Spécialiste de l’URSS et parlant couramment le russe, elle travaille pour Georges Bush père au Conseil national de sécurité de 1989 à 1990, en pleine dislocation du bloc soviétique. Fidèle de la famille Bush, elle est nommée par Georges W. Bush conseillère pour la sécurité nationale en 2001. (…) A cinquante ans, elle accède au poste très convoité de secrétaire d’Etat américaine à la Sécurité nationale, succédant à Colin Powell. (…) Condoleezza Rice est l’auteur de nombreux livres dont « L’ère Gorbatchev » et d’articles sur la politique étrangère.

Source : http://www.evene.fr/
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Nous protestons contre la  ségrégation scolaire








� Guerre de Sécession ou guerre civile ( 1861 – 1865 ).


� Général nordiste.


� Trois amendements modifient la Constitution. Le 13ème entre en vigueur le 18 décembre 1865 et supprime l’es�clavage. Le 14ème ( 28 juillet 1868 ) reconnaît les mêmes droits, « la protec�tion égale des lois », à tous les citoyens des Etats-Unis. Le 15ème ( 30 mars 1870 ), enfin, interdit de dénier ou de res�treindre le droit de vote à des citoyens pour cause de race, couleur ou condi�tion antérieure de servitude.
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